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de nos Hurons, qui en effet font en grand nombre,
mais qui au commencement [51] n’ayans efté connués
que confufément, auoient efté prefque coprifes fous
vn mefme nom. La cognoiffance plus grande qu’on
a eu€ depuis ce temps 1a, foit de la langue, foit du
pais, a fait qu’on a diftingué dauantage.

Au refte, de plufieurs Nations differentes dont on
a maintenant la cognoiffance, il ne s’en trouue pas
vne qui n’ait commerce ou guerre auec d’autres plus
efloignées. Ce qui confirme qu’en effet la multitude
eft grande de ces Peuples qui nous reftent 2 voir: &
que s’il n'y a pas encore gride moifsd a faire il y a
de grands champs a labourer & femer,

Nos Frangois qui les premiers ont efté icy, ont
furnommé cette Nation, la Nation Neutre, & non
fans raifon. Car ce pais eftant le paffage ordinaire
par terre de quelque Natid d’Iroquois & des Hurds
ennemis iurez; ils fe coferuét en paix égalemét auec
les deux. Voire mefme autresfois les Hurons & les
Iroquois fe rencontrans en mefme cabane ou mefme
bourg de cette Nation, les vans & les autres eftoient
en affeurance tant qu’ils ne fortoient a la campagne;
[52] mais depuis quelque temps la furie des vns con-
tre les autres eft {i grande qu’en quelque lieu que ce
{oit, il n’y a pas d’affeurance pour le plus foible,
particulierement s’il eft du party Huron, pour lequel
cette Nation, pour la plus part, femble auoir moins
d’inclination.

Nos Hurons appellent la Nation Neutre Attisan-
daronk, comme qui diroit, Peuples d’vne langue vn
peu differente: car quant aux Nations qui parlent
d’vne langue qu’ils n’entendent aucunement, ils les
appellent Ak8anake, de quelque Nation qu'ils puif-



